
Le Pôle Amérique Latine de la Confé-
rence des évêques de France a pris
une belle initiative en mettant sur

pied l’exposition « Mémoires vives. Amé-
rique Latine et Église de France–50 ans
d’engagements ». Dans l’espace de l’ex-
position, on n’exhumait pas des archives,
on racontait une histoire qui s’est dé-
ployée durant cinquante ans, mais dont
les effets sont pleinement d’aujourd’hui.
Les Fidei donum en Amérique Latine ont
construit un lien d’Église fort. Ceux vers
qui ils sont allés ont gardé la mémoire de
leur volonté de servir les plus pauvres, de
leur disponibilité à se laisser «évangéliser»
par ces hommes et ces femmes qu’ils re-
joignaient. Nous sommes les héritiers de
ce lien. L’échange prend aujourd’hui de
nouvelles modalités. Il ne s’agit plus sim-
plement de l’envoi d’Église à Église. Des
jeunes, par le biais de nos organismes de
coopération, tels la DCC, le SCD, la Fi-
desco, ou les nouvelles communautés,
sont moins habités par la conscience
d’être envoyés par une Église, que par
celle d’aller à la rencontre d’autres cul-
tures. Par ailleurs, la dynamique de l’« al-
ler vers» s’est inversée. Des missionnaires
d’Amérique Latine, issus d’Églises qui ont
été ensemencées par les missionnaires
européens et sont riches d’une expérience
ecclésiale foisonnante, viennent servir dans
nos Églises. Ils découvrent, non sans sur-
prise, des Églises pauvres en hommes et
en vie. Ils comprennent que l’annonce de
la foi y est questionnée autrement et sont,
dans cet échange, conduits à affiner leur
propre sens missionnaire.
Dans cet échange, on ne fait pas que

donner à l’autre, on se laisse aussi ques-
tionner par ce que vit l’autre. Si nous pou-
vons garder une mémoire vive de cin-
quante années d’échange Fidei donum
avec les Églises d’Amérique Latine, c’est
parce que nous avons su nous laisser
questionner par ce que vivent ceux vers
qui nous allions. Ils nous ont obligés à re-
penser nos principes pastoraux, à la lu-
mière de la différence et de la nouveauté
qu’ils représentent. Et de l’aveu des étran-
gers qui sont aujourd’hui chez nous, le
dépaysement appelle aussi des réajuste-
ments féconds pour eux.

Bien loin d’être dans la gestion des be-
soins, l’échange avec les Églises d’Amé-
rique Latine s’est inscrit et s’inscrit dans
le dynamisme de l’Esprit qui ne cesse de
provoquer nos Églises à marcher. Si nous
voulons être fidèles à ce dynamisme, il ne

faut pas que nous regardions cette histoire
comme une histoire terminée, mais que
nous soyons disponibles et inventifs pour
relever ensemble, Église de France et
Église d’Amérique Latine, les nouveaux dé-
fis de l’annonce de l’Évangile.

Noël est proche. Le mystère de l’Incarna-
tion n’est rien d’autre que l’irruption de
l’Esprit qui est venu bousculer, renverser,
les systèmes en place, les représenta-
tions, les certitudes et, dans la personne
de l’enfant de Bethléem, renouveler 
l’histoire. Puissions-nous tous, en ce Noël
2013, nous laisser ainsi renouveler et 
habiter par la mémoire vive du Christ..

MGR MARC STENGER

Évêque de Troyes
Accompagnateur du Pôle Amérique Latine

Conférence des évêques de France
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Mgr Marc Stenger au vernissage de l’exposition « Mémoires vives ».©
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Le Secours catholique-Caritas France 
entretient avec l’Église d’Amérique Latine
une relation étroite et forte. Le travail et les
échanges fraternels menés depuis une
cinquantaine d’années inscrivent cette 
relation sur le long terme. L’histoire qui les
unit est faite de quête de justice, de paix,
de partage, de dignité pour tous les hommes
et toutes les femmes.

Un peu d’histoire

Dès sa création en 1946, le Secours catholique ins-
crit sa mission dans une perspective universelle.
La dimension internationale est constitutive, incon-
tournable, intrinsèque à son identité. L’ambition ini-
tiale du fondateur le père Jean Rodhain était bien de
mettre en œuvre une Charité à l’échelle mondiale.
Car, faut-il le rappeler, le Secours catholique est né
de la fusion du Secours catholique International (créé
en 1944) et du Comité catholique de Secours.
L’institution a commencé à travailler en Amérique la-
tine dès le début des années 1970. C’est en colla-
boration avec des missionnaires et laïcs français en-
gagés, dont certains avaient alors répondu à l’appel
lancé par Jean XXIII, que se nouent les relations avec
le continent.

Lorsque l’Église latino-américaine se met 
au service des pauvres

La trajectoire de l’Église latino-américaine montre
l’importance qu’ont eue, dans la continuité du concile
Vatican II, les Conférences de l’épiscopat latino-amé-
ricain à Rio de Janeiro, Medellin, Puebla, Saint-Do-
mingue et Aparecida. 
Avec la Conférence d’Aparecida, l’Église latino-amé-
ricaine confirme et poursuit son engagement auprès
des plus démunis. Elle réaffirme que la défense des
droits de la personne humaine est une mission de
l’Église qui prend sa source dans l’Évangile. Pour
elle, indiens et afro-descendants, jeunes livrés à la
prostitution, femmes exclues et maltraitées, paysans,
migrants, chômeurs, victimes de la violence et de
conflits armés, prisonniers, malades… ont un rôle
à part entière dans le développement de ce conti-
nent et la foi chrétienne doit engendrer des modèles
culturels alternatifs.
La réflexion menée, les orientations et les options
prises lors de ces Conférences constituent les fon-
dements même du travail de l’institution en Amérique
latine. C’est bien avec et aux côtés de cette Église
des pauvres que le Secours catholique s’engage.
C’est avec Elle qu’il partage. C’est Elle qu’il accom-
pagne. L’association reste à son écoute, attentive
à ses analyses. Elle s’enrichit de son apport. 

Accompagner les processus de transformation
sociale

Le Secours catholique accompagne des processus
de changement en Amérique latine : qu’ils soient de
développement, de paix, de démocratisation, de ré-
sistance, de mobilisation des populations indigènes
et afro-descendantes ou de reconstitution du tissu
social après une catastrophe. Ces processus s’ins-
crivent dans la durée ; ils visent le changement de
structures sociales inégalitaires, de modèles écono-
miques générateurs d’injustice et d’atteinte aux droits
des personnes, de politiques inadaptées.
Il encourage et soutient des initiatives d’acteurs
d’Église et de la société civile latino-américaine au
niveau local et régional. Les membres de cette so-
ciété civile organisée et engagée sont souvent issus
de l’Église de la base. Les actions soutenues visent
à donner aux plus démunis des perspectives, à ren-

Une histoire de justice et de partage

LE SECOURS CATHOLIQUE CARITAS FRANCE

Communauté « Los Mandarinos » en Bolivie. ©
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forcer leur capacité d’expression et d’organisation,
leur permettant de participer pleinement, en tant que
sujets de droits, au processus de transformation so-
ciale dans leur pays.
Son soutien ne se traduit pas seulement par une aide
matérielle ; il se concrétise aussi en interpellant les
autorités politiques compétentes, tant en France
qu’en Amérique latine, afin d’agir sur les causes de
l’exclusion sociale et des injustices. Enfin, le rôle
de sensibilisation de son réseau et du grand public
est également considérable. C’est la mobilisation du
réseau et son intérêt sur les questions internationales
qui permet de faire connaître les problématiques
latino-américaines puis de susciter le partage.

Deux partenariats emblématiques :
le Secrétariat national de pastorale
sociale-Caritas Colombie
La Colombie a longtemps été un pays prioritaire 
du Secours catholique, en raison de l’intensification
du conflit armé interne dans ce pays en 1998 et de la
crise humanitaire qui en a découlé. La nomination
de personnalités fortement engagées sur des actions
de construction de la paix au sein du SNPS-Caritas Co-
lombie a également joué ; Mgr Jaime Prieto et Mgr
Héctor Fabio Henao, dont le parcours dans le domaine
de la recherche de la paix en Colombie a été large-
ment reconnu, notamment pour ses interventions dans
la libération de personnes séquestrées et sa partici-
pation à de nombreuses initiatives citoyennes.
La réalité colombienne étant complexe et chan-
geante, le SNPS doit accompagner des personnes
et communautés qui ont été victimes de la guerre,
de la violence structurelle, de l’injustice et des catas-
trophes naturelles. Les crises subies par les commu-
nautés sont de différents ordres et demandent de
l’Église une intervention qui génère des processus
sociaux, crée des conditions favorables et renforce
les capacités des communautés. De la sorte, elles
pourront affronter les circonstances avec une atti-
tude transformatrice, reconstruire le tissu social et
promouvoir des initiatives de développement.
Le Secours catholique soutient actuellement les ac-
tions du département institutionnel du SNPS à travers
un projet d’accompagnement des victimes et d’ap-
pui aux initiatives locales de paix. Il a aussi pour ob-
jectif de sensibiliser l’opinion publique, interpeller les
autorités colombiennes et suivre le cadre législatif

afin de faciliter la reconnaissance des droits des vic-
times et l’adoption de politiques publiques orientées
vers la construction d’une paix durable.

Et la Caritas diocésaine San Cristobal de las Ca-
sas au Mexique

En tant qu’acteur de l’Église, le Secours catholique
a été marqué par l’expérience de Mgr Samuel Ruiz,
fondateur de la Caritas de San Cristóbal de las Ca-
sas, et son engagement en faveur des victimes du
conflit armé interne dans le Chiapas. Son rôle en tant
que médiateur entre l’armée zapatiste de libération
nationale et le gouvernement fédéral mexicain a été
salué par des prix internationaux, tel celui de
l’UNESCO.
Grâce à sa vision pastorale et à la méthodologie de
l’éducation populaire, Mgr Ruiz a permis d’aider les
Mayas du Chiapas et d’ailleurs à s’organiser pour dé-
fendre leurs droits. Son héritage est toujours présent
dans le travail diocésain et celui de la Caritas de San
Cristóbal de las Casas. Aujourd’hui celle-ci intervient
principalement auprès des communautés indiennes
et des femmes autour de trois axes de travail : la for-
mation des agents pastoraux et le renforcement com-
munautaire, l’accès à la santé et la promotion de la mé-
decine traditionnelle, la prévention des catastrophes.
Aujourd’hui, le partenariat tend à renforcer les solida-
rités en agissant ensemble, sur le long terme, sur des
objectifs communs. Le partenariat est une collabora-
tion étroite et profonde, une relation riche, forte, proche
et constante. Cette relation est basée sur la réciprocité,
le dialogue, l’échange, l’enrichissement mutuel. Le par-
tenariat est une courroie de transmission entre ici et là-
bas, entre les personnes solidaires basées en France
et les pays d’Amérique Latine.

NATHALIE GARCIA

Responsable du Pôle Amérique Latine et Caraïbes
au Secours catholique-Caritas France
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Une femme et 
son enfant 

dans leur maison
de bois en Colombie.
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Ils nous précèdent
� Joseph Kasser, ancien du Chili,
à 85 ans.
� Émile Jacquot, spiritain, ancien
d’Haïti, le 9/6/13 à 95 ans.
� Mgr Alfonso Baeza, au Chili en
décembre 2013. C’est lui qui avait
prononcé une homélie mémorable
aux obsèques de Pierre Dubois.

Ils sont partis en Amérique latine
� Clément et Catherine Bavito,
Anne de Baudard, Haude Coffinier
à Cuba.

Ils sont revenus d’Amérique latine
� Marie-Noël Delemotte, d’Argentine.
� Michelle Nigay, du Brésil.
� Marie Bernadette Verley, Marie
France Gaudin, Édith Leroux, Blan-
dine Pollet, du Chili.
� Cécile Tanguy, du Mexique.
� Joseph Plug, de Guyane, en rési-
dence à Wolxheim.
� Marie-Agnès Aubry, d’Haïti.

Chargés de Mission DCC
� Le père Philippe Kloeckner, an-
cien responsable du Pôle Amérique
latine, est le nouveau chargé de mis-
sion DCC pour le Pérou.
� La sœur Anne-Marie Guénégo,
bénévole au Pôle Amérique latine-

CEFAL, est la nouvelle chargée de
mission DCC pour le Chili.

Nouveau directeur du Service de
la mission universelle
Il s’agit du père Antoine SONDAG,
prêtre du diocèse de Metz. Après
plusieurs années à la Commission
des épiscopats de la Communauté
européenne (COMECE) puis Secré-
taire général de « Justice et Paix
France », il entre en 1997 au Se-
cours catholique-Caritas-France
comme responsable du départe-
ment Europe et il devient en 2008
responsable de la cellule « Études
et Recherches internationales ». Il
a pris ses fonctions dans notre ser-
vice le 1er septembre 2013.

Livres

� Gabriel Maire, un prêtre fran-
çais assassiné au Brésil, 1936-
1989, dans la collection « Signes
des Temps », Karthala, 324 p. Le li-
vre reprend les écrits de Gabriel,
avant de partir au Brésil et ensuite
les circulaires qu’il envoya réguliè-
rement. Partisan infatigable de la
justice sociale, il met sa vie en pé-
ril. D’après la justice, sa mort est la
suite d’un crime crapuleux, alors
qu’en réalité il a dû être comman-
dité par les gens qu’il gênait.

� Cincuenta intelectuales para
una conciencia crítica, de Juan
José Tamayo, Fragmenta Editorial :
un apport à l’histoire des idées reli-
gieuses du siècle dernier.
� Liturgie, sommet et source, du
Service de la Liturgie de la Confé-
rence des évêques : 50 ans après la
Constitution sur la liturgie du concile
Vatican II, cet ouvrage présente la
beauté de la liturgie chrétienne. À
commander à : SNPLS 58 avenue
Breteuil, 75007 Paris.
� Cuba. Les médias face au défi
de l’impartialité, de Salim Lamrani.
Préface d’Eduardo Galeano. Éditions
Estrella 2013, 230 p. 18 €.

� Je te vois reine des quatre par-
ties du monde, d’Alexandra Lapierre,
Flammarion, 2013. Roman d’aven-
tures qui raconte l’épopée de Dona
Isabel Barreto, « conquistadora » des
mers du sud, première et seule femme
amirale de l’Armada espagnole.
� Le christianisme comme reli-
gion de l’Évangile, de Claude Gef-
fré, Cerf, 2013, 352 p. 29 €..
� L’écrivain haïtien Dany Laferrière,
a été élu à l’Académie française le
jeudi 12 décembre 2013.

Films
� Workers, du mexicain José Luis
Valle : la révolte de deux employés de
Tijuana contre une société inégalitaire.
� Una noche, film cubain de Lucy
Mulloy. Un jeune rêve d’une nouvelle
vie à Miami.
� Amazonia, film animalier de
Thierry Ragobert : un jeune singe se
retrouve seul et désemparé au cœur
de la forêt amazonienne.
� Rêves d’or–La jaula de oro, film
mexicain de Diego Quemada-Diez : le
périple de trois adolescents traver-
sant le Mexique pour passer clandes-
tinement en Californie et découvrant
que les supposés chemins vers la
liberté et l’opulence sont en fait se-
més d’embûches mortelles.

INFOS DU PÔLE AMÉRIQUE LATINE

CULTURE

Colombie
� Les négociations de paix se pour-
suivent à Cuba entre le gouverne-

ment colombien et la guérilla des
FARC qui vient de décréter une trêve
unilatérale d’un mois.

JUSTICE

Document Evangelii Gaudium du
pape François
Dans son exhortation apostolique,
le pape François met en exergue les
Conférences épiscopales. « Il n’est

pas opportun que le pape remplace
les Épiscopats locaux. » Dans cet
esprit, il cite entre autre dix fois le
document final d’Aparecida (2007)
et trois fois le document de Puebla.

VATICAN

nationale. Le CCFD-Terre Solidaire
prendra le relais, toujours à Lourdes,
dans son pavillon, en juillet, août et
septembre. La province de l’Est de
la Coopération missionnaire la fera
circuler en octobre et novembre
2014 dans les diocèses de Verdun,
Metz, Nancy, Besançon, Belfort-
Montbéliard. Des contacts sont pris
avec Toulouse et Grenoble.
� Les prochaines « journées CEFAL-
Pôle Amérique latine » auront lieu
les vendredi 25 et samedi 26 avril
2014, au séminaire des Missions à
Chevilly-Larue le vendredi et à Pa-
ris le samedi. L’intervenant principal
sera le frère dominicain Xavier Plas-
sat, engagé au Brésil contre le travail
esclave, spécialement dans le monde
rural. Les « journées » vont se prépa-
rer en coordination avec le Secours
Catholique et le CCFD-Terre Solidaire.
La date est fixée en avril parce que
Xavier Plassat participera en février,
mars au carême de l’Église du Bré-
sil qui aura pour thème, en 2014, la

lutte contre toute forme d’esclavage.
� Visite aux missionnaires. Le père
Lalire visitera l’Amérique centrale
fin janvier 2014. Mgr Stenger se ren-
dra en Bolivie du 13 au 18 février
2014, après la réunion des délégués.
� La prochaine réunion des délé-
gués aura lieu à Lima du 5 au 12 fé-
vrier 2014. Mgr Stenger et le père Luc
Lalire seront présents. Sœur Bénédicte
Lamoureux, responsable des postes
à la DCC, sera également présente
pour renforcer les liens entre l’ensem-
ble des missionnaires du continent.
� La prochaine réunion des mis-
sionnaires français du Brésil aura
lieu à Salvador de Bahia du 20 au
24 janvier 2014. Pour tout rensei-
gnement contacter Antoine de Brye,
délégué pour le Brésil.
� À l’occasion du 30e anniversaire
de l’assassinat d’André Jarlan 
au Chili (4 septembre 1984), une dé-
légation de l’Église de France se 
rendra sur place pour célébrer son
martyre.

AGENDA
� L’exposition « Mémoires vives »
qui a eu lieu du 22 novembre au
8 décembre 2013 à l’église Saint-
Merry, et qui évoque 50 ans d’his-
toire et de liens entre l’Église en
France et l’Amérique latine va pou-
voir circuler en France à la de-
mande du Secours catholique, du
CCFD et des équipes de la Coo-
pération missionnaire.
De la mi-janvier à la fin janvier

2014, elle va être présentée dans
l’atrium de la Conférence des
évêques, à l’occasion d’une réunion
du Conseil permanent de l’épisco-
pat et de la session des directeurs
diocésains de la coopération mis-
sionnaire (DDCM) de tous les dio-
cèses de France. Le Secours
catholique la présentera à la mai-
son Saint-Pierre à Lourdes du 16 au
22 juin 2014, lors d’une réunion


